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ISSA NISSA

Le 26 avril dernier, le Restaurant "Les Palmiers" s’était paré de rouge et noir, pour accueillir
la traditionnelle fête que le CDS 1947 offre à ses adhérents (voir plus loin dans le magazine le
reportage de cette soirée).

Tous les ingrédients nécessaires pour la réussite de cette manifestation avaient étaient réunis
et la fête battît son plein. Les joueurs présents et tous les membres du staff se montrèrent
réellement sympas et disponibles avec tout le monde. Ils se prêtèrent volontiers au jeu des
photos et des dédicaces et les enfants, qui voyaient leurs idoles de près, étaient sur un nuage
et avaient les yeux remplis d’étoiles. 

Les "grands", un peu plus occupés à goûter au punch et à la sangria, profitent de l’occasion
pour discuter plus sérieusement avec les dirigeants, les joueurs et l’encadrement. Les
questions fusent et les réponses sont spontanées. 

Le tirage de la tombola désigne les 7 gagnants des magnifiques lots proposés. 

A 21h30, la fête est finie (et oui, demain il y a l’école). Chacun rentre chez soi avec le souvenir
d’une excellente soirée entre amis. Rien que du bonheur ! Mais pour reprendre une phrase
célèbre : "LE ROI EST MORT, VIVE LE ROI", "LA FETE EST FINIE, VIVE LA FETE". 

Déjà nous nous tournons vers l’année prochaine car nous aimerions vous offrir une fête
encore plus belle ! Mais pour cela bien sûr, deux conditions sine qua non devront être réunies. 

La première, c’est bien entendu, votre présence massive à nos côtés. Sans vous, chers amis
supporters, nous n’existerions pas. Voila pourquoi dès aujourd’hui, je vous invite à renouveler
votre adhésion au CDS 1947 et si possible de faire franchir ce pas à vos amis. Imaginons que
chaque personne présente amène un seul nouveau membre, nous grandirions et nous
pourrions vous offrir encore plus. 

La seconde, elle ne dépend ni de vous, ni de nous, mais des résultats de l’équipe. Le 26 avril
la fête était belle parce que nous venions de sauver notre place en L1. Essayons d’imaginer le
contraire !... Aurions-nous eu le même cœur à faire la fête ? 

Voila pourquoi c’est à vous, Messieurs les dirigeants, les joueurs et le staff que je m’adresse.
Donnez-vous les moyens de répondre à nos attentes. Faites-nous rêver. Ne nous faites plus
vivre une saison aussi angoissante que celle qui vient de se terminer. Notre bon vieux Gym
mérite mieux qu’une médiocre place en bas du classement ! La balle est dans votre camp.
Faites le maximum en pensant à vos supporters et notre soutien sera indéfectible. 

ENCORE UN GRAND MERCI A TOUS et.... ISSA NISSA !

José BOETTO
Président du CDS 1947

QUE LA FETE FUT BELLE !…
A L’ANNEE PROCHAINE…
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Discussion
les yeux dans les yeux,

avec Patrick
GOVERNATORI, 

Directeur Général de
l’Olympique Gymnaste

Club de Nice

La saison se termine, la première en ce qui
vous concerne, quelle est votre analyse ?
Nous avons assuré l’essentiel, le maintien en L1. Sans
aucun doute, la victoire au Mans a été le tournant du
championnat. Personnellement, comme je vous l’avais
dit, je n’ai jamais été vraiment inquiet. Vous savez, une
bonne saison dépend souvent de peu de choses. Les
diverses suspensions (APAM, BAGAYOKO, FAE) les
blessures (REMY, POTE, DIGARD) quelques erreurs
d’arbitrage et un manque de réussite certain, nous ont
fortement pénalisé. Si vous ajoutez à cela le fait que
nous sommes le club à posséder le plus grand nombre
de joueurs sélectionnés pour la CAN, ça devient
problématique. Cette situation ne se reproduira plus
dans l’avenir.

Vous dites que vous n’étiez pas inquiet.
Pourquoi avoir licencié Didier OLLE-NICOLLE
et ses adjoints, alors que cela va coûter au
club environ 1,5 M€ ?
Personnellement, j’avais exprimé mon soutien au coach
en place. Mais après la défaite contre Nancy, je l’ai vu
tellement abattu et incapable de réagir que nous avons
été amené à procéder à son remplacement. Nécessité
fait loi !

Ne croyez-vous pas que nous avons eu
la chance d’avoir 3 équipes plus mauvaises
que nous ?
Non, je ne suis pas d’accord. Nous avons 40 pts à 4
journées de la fin, le maintien a toujours été acquis à 42
pts. Nous sommes donc dans le tempo et j’espère
même bien terminer avec 49 pts. Ce qui me ferait
particulièrement plaisir, c’est de finir devant Nancy.

On parle chaque année d’un déficit malgré
des départs juteux (LLORIS, EDERSON, KONE,
bientôt REMY). Les supporters ne comprennent
pas. Vous vous « en mettez plein les poches » ?
Non, et c’est même le contraire qui se produit. Mais
l’étonnement est légitime. Cette saison, les
actionnaires ont du injecter sur leurs fonds propres,
6 M€ (2 en novembre, 1 en décembre, 3 en mars)
et encore 1 à venir. Pour faire simple, comme dans
une entreprise normale, en début de saison nous
établissons un budget prévisionnel.
D’un côté, nous avons les dépenses incompressibles
(salaires, déplacements, frais d’entretien, frais de
fonctionnement, publicité,…) qui se montaient à 33 M€.

INTERVIEW
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De l’autre côté, il y a les recettes (droits télé,
abonnements, billetterie, sponsors, prime au
classement,…) que nous avions estimées à 27 M€.
Comme vous pouvez le constater, nous commencions la
saison avec un déficit de 5 à 6 M€. Malheureusement, il
se trouve que cette année, les dépenses ont augmenté
d’à peu prés 3 M€ avec les arrivées de DIGARD et
CIVELLI, et que les recettes, du fait notamment de la
crise, ont diminué. Le calcul est simple, à ce jour, le
déficit est d’environ 9 M€. Concernant les transferts, il
faut savoir que tout le produit de la vente ne rentre pas
dans la caisse du club. Prenons l’exemple de REMY : en
supposant que nous le vendions pour 13 ou 14 millions
d’euro, il faut déduire la commission de l’agent, le
pourcentage qui va au club formateur, celui qui revient à
l’ancien propriétaire. Par exemple pour REMY, l’OL aura
15% sur la plus value réalisée lors de la revente.

Parlons un peu de la saison prochaine.
Pouvez-vous nous dire qui sera l’entraîneur ?  
Non. Nous n’avons encore rien décidé. On le fera après le
15 mai. La seule chose que je peux vous dire aujourd’hui,
c’est que nous sommes sur plusieurs pistes, mais que,
quoi qu’il en soit, il faudra que le nouveau coach
s’inscrive dans la durée, avec une mentalité niçoise.

Daniel SANCHEZ ?
C’est une piste.

Eric ROY ?
On discute, mais de toute façon, il nous faut un Directeur
Sportif. On ne veut pas prendre de décision hâtive. On
n’a pas le droit de se tromper à nouveau.

Peut-on faire le point sur les départs
et les arrivées de joueurs ?
Dans les partants quasi certains, il y a REMY, APAM qui
dispose d’un bon de sortie (mais pas à n’importe quel
prix) et ECHOUAFNI qui souhaite arrêter mais qui restera
dans l’encadrement du club.

OSPINA ?
David sera encore notre gardien la saison prochaine.
Avant de recruter, il nous faut absolument dégraisser
l’effectif (comme beaucoup de clubs français) pour
alléger la masse salariale. Nous recherchons en priorité
2 latéraux et, pour remplacer REMY, nous comptons
beaucoup sur MODESTE qui montre de très belles
choses avec Angers. Nous l’avions prêté pour qu’il
s’aguerrisse, il l’a fait et bien fait. Par ailleurs, nous
supervisons un certain nombre de joueurs, mais le choix
définitif ne sera fait que lorsque le nouvel entraineur
sera en place.

Le recrutement ne sera plus fait par une seule personne,
mais par un collège composé du staff, des superviseurs
(MATTIO, RECORDIER) et des actionnaires, afin de
limiter au maximum les risques d’erreurs, toujours
possibles. Malgré nos contraintes, nous aurons de très
bons joueurs, j’en suis certain.

Les supporters en ont un peu marre d’entendre
depuis 8 ans : « on joue le maintien » !
Je les comprends, mais comme une quinzaine de clubs,
l’objectif n°1 sera d’assurer le plus rapidement possible
le maintien. Après, on verra. Si on a la possibilité de
jouer l’Europe, je suis preneur. Ce serait la cerise sur le
gâteau.

On entend parler de Bernard TAPIE, ou d’un
autre repreneur. Le club est-il à vendre ? 
Nous ne cherchons pas. Par contre, nous ne sommes pas
opposés à l’arrivée d’un actionnaire supplémentaire,
même s’il veut être majoritaire. Pour une cession
complète, il faudra que le candidat ait un projet sportif
qui permette au club de grandir.

« Chat échaudé craint l’eau froide ». Croyez-vous
que nous aurons le nouveau stade en 2013 ?
Pour 2013, je ne suis pas certain. Mais je suis convaincu
que nous l’aurons. Avant cela, nous disposerons du
nouveau centre de formation, qui nous donnera de très
bons joueurs. Déjà, dans la génération des U17, il y a
quelques pépites très prometteuses. Je suis persuadé
que plusieurs d’entre eux évolueront dans l’équipe qui
jouera dans le nouveau stade.

Patrick GOVERNATORI, merci d’avoir répondu à
nos questions. Au cours de cette discussion,
nous avez-vous dit toute la vérité ?
Oui, absolument.

Propos recueillis pas José BOETTO
et Louis EUPHRASIE, le 28 avril 2010.

“Le savoir-faire du faire-savoir”

21, rue Alphonse Karr

06000 Nice

04 93 53 16 01
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L’OGC NICE
EN COUPE DES
VILLES DE FOIRES
3ème partie
Après une deuxième place en championnat (mais bien loin
du vainqueur, Saint-Etienne) l’OGC Nice tente à nouveau
l’aventure européenne qui va l’amener, pour la première
fois, en l’Europe de l’Est.

En 1954, le gouvernement communiste de l’Allemagne de l’Est
(RDA) considère qu’il y a trop de clubs de D1 concentrés autour de
Zwickau (Wismut Aue, Empor Lauter, Fortschritt Meerane et Motor
Zwickau dans un rayon de 20 km). Et, par une pratique souvent
utilisée dans ce pays, l’Empor est transféré à Rostock (à plus de 500
Km !) et le Wismut à Karl Marx Stadt (aujourd’hui redevenu
Chemnitz) qui prennent leurs places en D1. A partir de 1962, l’Empor
Rostock finit régulièrement dans le haut du tableau. En 1965, la RDA
décide de concentrer l’élite de ses footballeurs dans 11 clubs
«majeurs». Pour marquer ce fait, l’Empor change son nom en Hansa
(Hanse en français) par référence à la Ligue Hanséatique, nom d’une
association (remontant au premier millénaire) des villes
marchandes (dont faisait partie Rostock), principalement
portuaires, des mers du Nord et Baltique. Le logo du club (voir
illustration) rappelle ce passé.

Le Hansa n’arrive pas à remporter le championnat (son seul titre
viendra en 1991, année où il gagnera également la Coupe) mais
s’établit solidement parmi les meilleurs. Pour sa première
participation à une coupe européenne, il va rencontrer l’OGC Nice.

Et le lundi 16 septembre 1968, le Gym s’envole (avec escale à
Francfort) pour Berlin où l’équipe passe la nuit. A cette époque, la
ville est divisée en 2. La partie Ouest (enclavée dans la RDA)
appartient à l’Allemagne de l’Ouest (RFA), et la partie Est, constitue
la capitale de l’Allemagne de l’Est. Le lendemain, les Aiglons
«passent à l’Est» par le «Checkpoint Charlie», frontière interne à la
ville et prennent un car qui les conduit 200 km plus au nord, à
Rostock.

Le mercredi à 16 heures, l’entraîneur niçois Pancho GONZALEZ
présente une équipe remaniée par rapport à celle qui vient de battre
Lyon. ALBERT est blessé et BARTHELEMY, FIORONI et JOUVE,
militaires, n’ont pas eu de permissions pour jouer à l’étranger. Ce
sont BRUNETON, LOUBET, MOUSSU et LEANDRI (SANTOS, non
suffisamment remis renonce peu avant le match) qui vont jouer.

Si le Gym est troisième après 3 journées (2 victoires, 1 nul), le Hansa
(après 5 matchs) est en tête de son championnat et compte dans ses
rangs plusieurs internationaux.

Si les rouge et noir arrivent à la mi-temps avec un seul but de retard
(marqué par DREWS à la 23ème), DECKER va se charger de doubler la
mise (52ème) et même la tripler à la toute dernière minute. Les Niçois
sont passés à côté de leur match, l’impact physique allemand a
prévalu.

Quinze jours plus tard, après une défaite à Sedan et un nul au Ray
contre Bordeaux, l’optimisme n’est pas de rigueur. Pourtant, nos
joueurs vont passer tout près de l’exploit. Une première période à
sens unique voit SCHROEBLER, le portier du Hansa, sortir 2 ballons
que tout le stade pensait au fond, et préserver ainsi le 0-0. Dès
l’entame de la seconde partie, FIORONI centre sur GOYVAERTS qui
est fauché au moment de reprendre de la tête : penalty, qu’il
transforme. Et Nice repart de plus belle mais se heurte au mur
allemand jusqu’à la 65ème minute : coup franc tiré par GOYVAERTS et
ROBIN, d’une superbe reprise acrobatique en retourné loge la balle
sous la transversale, 2-0 ! Plus qu’un ! 

A deux reprises, SEGARRA a le but égalisateur au bout du soulier
mais il est contré au dernier moment et, malheureusement, à 10
minutes du coup de sifflet final, le sort n’est pas favorable au Gym.
Un tir à ras de terre de DREWS fait mouche. MARCHETTI, trompé par
un faux rebond de la balle, ne peut que l’effleurer. 2-1, les espoirs
Niçois s’envolent. Une nouvelle fois, la puissance athlétique (parfois
rude) a payé.

Personne alors ne se doute de la suite. Mais, inexorablement, de
nombreuses blessures aidant, le Gym s’enfonce au classement et,
terminant la saison 18ème et dernier, est relégué (pour un an
seulement) en Division 2. Il faudra 5 longues années avant de
retrouver le parfum de l’Europe…

Michel OREGGIA

BARTHÉLÉMY, SEGARRA, CAUVIN, AUBOUR, ISNARD, ROBIN, FIORONI, ISSEMBÉ, GOYVAERTS, SANTOS, LOUBET



1er tour

               18/09/68           Rostock                                  Fußball Club Hansa / OGCN                                            3-0 (1-0)
               10.900 sp            arb : VAN GEMERT (PB)
               AUBOUR, CAUVIN, MOUSSU, SERRUS, ISNARD, BRUNETON, LOUBET, SEGARRA, GOYVAERTS, LEANDRI, ISSEMBE

               02/10/68            Nice                                         OGCN / Fußball Club Hansa                                            2-1 (0-0)
               6.655 sp              arb : BOLLER (Sui)              1-0 GOYVAERTS (47 p), 2-0 ROBIN (65)
               MARCHETTI, CAUVIN, BRUNETON, SERRUS, ISNARD, SEGARRA, FIORONI, BARTHÉLÉMY, GOYVAERTS,
               ISSEMBÉ (46 ROBIN), JOUVE

Tous les vendredis et
samedis soirs : cocktail
et tapas, à partir de 18h
Formule restauration :
fondue à volonté,19€
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PORTRAIT

CHARLY ou le
but d’une vie !
Pendant de nombreuses années, les matchs du Gym au
Ray ont bénéficié d’un spectacle très prisé par plusieurs
générations de spectateurs. Avant le match, ou à la mi-
temps, un supporter entrait
sur le terrain et après
quelques « incantations
footballistiques » tentait de
marquer (du point de penalty
mais souvent du milieu du
terrain !) un but dans une
cage forcément vide. Vous
avez, bien entendu, reconnu
Charly !

Il va bien, je l’ai rencontré en
cette après-midi ensoleillée
de printemps dans une
maison de retraite de l’arrière-
pays niçois et j’ai pu me

rendre compte que ses 88 ans n’avaient en rien altéré sa
bonne humeur et sa passion.

Son souci principal était que les
Aiglons battent Grenoble et assurent
leur maintien : il m’indiqua qu’il serait
devant son poste de télé à
19 heures pour suivre le match. Puis,
de mémoire, me cita le calendrier qui
attendait l’OGC Nice jusqu’à la fin de
la saison !

Ensuite, place aux souvenirs avec le
match de 1960 à Nice contre le Real
Madrid et les trois buts de
NURENBERG, suivi du match retour
en Espagne.

Je l’ai d’ailleurs trouvé très affecté
par le décès du buteur niçois : ils
étaient restés très proches et,
quand ils étaient voisins, se
voyaient tous les jours au café de
Vic.

Charly est en bonne forme et me
déclare : « mon voisin de lit fume et
ne mange rien, moi je ne pense
qu’à manger ! »

Il transmet ses meilleurs souvenirs
à tous les supporters du Gym, aux

anciens qui l’ont connu et aux jeunes qui assurent la
relève.

Il tient à vous dire que, dans sa tête, il s’entraîne
toujours à tirer des penalties et ne désespère pas, un
jour, d’attraper le cadre !

Merci Charly de m’avoir ouvert la boîte aux souvenirs et
de m’avoir fait passer, en ta compagnie, une après-midi
de rêves en rouge et noir !

Christian BISOTTO

Une équipe de 1970 : ISNARD, CAUVIN, CHORDA, QUITTET, SERRUS, MARCHETTI,
FIORONI, ARGHIRUDIS, GOYVAERTS, MILUTINOVIC, JOUVE ET CHARLY

Christian et Charly
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Meilleur buteur de l’histoire du Gym en Division 1, auteur
d’un fabuleux triplé en Coupe des Champions contre le Real
Madrid, d’une simplicité, gentillesse et disponibilité qui
caractérisent les seuls vrais grands champions, Vic
NURENBERG s’en est  allé.

Né en 1930 au Grand Duché du Luxembourg, au cœur du
bassin sidérurgique, il choisit de devenir serrurier dans une
grande entreprise locale. Mais, dès l’âge de 16 ans, ce sont
d’autres verrous qu’il va entreprendre de débloquer avec le
Progrès de Niedercorn, le club de football de sa ville natale.
Car Vic est un buteur, un vrai. A 20 ans il devient international
et, dès son deuxième match, marque pour son équipe
nationale.

Par une drôle de coïncidence, les Présidents du Comité des
Fêtes Luxembourgeois et de l’OGC Nice se connaissaient et,
bien entendu, l’un parla à l’autre de ce jeune chasseur de
buts. Le Gym lui propose un essai de six mois en tant
qu’amateur et, en fin d’année 1951, Vic prend le train pour
Nice.

Très vite Numa ANDOIRE, l’entraîneur niçois, le fait débuter
en amical contre Cannes le 1er janvier 1952, puis il le titularise
en D1 à Strasbourg le 20 du même mois et le voit marquer
son premier but trois jours plus tard, en amical, à
Luxembourg contre le Spora. Et il ouvre son compteur en
championnat au Ray contre Rennes, la semaine suivante.

Avec 8 matchs et 4 buts, il participe ainsi à la conquête du
deuxième titre de Champion du Gym. Succès qui se
transforme en triomphe avec la victoire 5-3 en finale de la
Coupe de France contre Bordeaux, où il ouvre le score.

Il dispute 15 matchs (5 buts) la saison suivante en D1, avant
de devenir titulaire indiscutable à partir de la saison 1953/54
(31 matchs, 12 buts) où, en finale de la Coupe de France
contre Marseille, gagnée 2-1, c’est encore lui qui score le 1-0.
Une action UJLAKI-CUISSARD-FONTAINE se termine par un
centre de ce dernier pour la reprise, d’une magnifique tête
plongeante, de NURENBERG (voir photo).

Après une saison 54/55 de transition pour le club qui termine
9ème  (Vic joue 31 matchs et marque 10 buts), nouveau titre
de champion en 1956 (31 matchs et 13 buts pour lui) et
mariage avec Paulette (Niçoise et sportive de haut niveau,
elle aussi). Le club leur offre… une voiture !

En 56/57, l’OGCN finira 13ème (Vic joue 33 matchs et marque 9
buts) et dispute sa première Coupe d’Europe des Clubs
Champions. L’aventure se termine en ¼ de finale contre le
Real Madrid. Vic joue, mais ne marque pas, ce n’est que
partie remise…

Et 33 matchs et 10 buts pour lui au cours d’une saison 57/58
décevante pour les Aiglons (encore 13ème) et éliminés en ½
finale de Coupe par Toulouse, futur vainqueur.

Mais arrive 1958/59 avec le quatrième titre de champion.

Vic NURENBERG
Un aigle s’est envolé…
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Vic, qui porte bien haut son
brassard de capitaine, bat ses
records personnels (37 matchs, 16
buts) tout comme le club (80 points
avec le barème actuel, 80 buts
marqués et seulement 38
encaissés).

Et si la saison 59/60 sera moyenne
en championnat (9ème) elle restera
marquée par l’un des plus grands
exploits du club et de Vic. Qualifié à
nouveau en Coupe d’Europe des
Clubs Champions, le Gym retrouve,
toujours en ¼ de finale, l’ogre
madrilène : le Real, vainqueur des
4 premières éditions. Un Real qui
n’a perdu que 5 matchs (sur 35), et
n’a encaissé que 34 buts depuis les
débuts de cette compétition en 1955. Et qui mène 2-
0 à la mi-temps au Ray, score flatteur tant les Niçois
se sont bien battus. Mais l’ouragan rouge et noir va
tout emporter sur son passage en deuxième
période avec un extraordinaire renversement de
situation qui lui donne le gain du match 3-2. Et
NURENBERG, auteur des 3 buts, entre dans la
légende rouge et noire. Il termine son dernier
championnat niçois avec 32 matchs et 10 buts. 

Il jouera ensuite à Sochaux, Lyon, Bastia et au
Spora Luxembourg, avec qui il gagne la Coupe de
son pays en 1965 et 1966, avant de terminer sa
carrière comme entraineur-joueur à Mantes la Ville.

Mais l’appel de Nice est le plus fort et il revient s’y installer.
Après y avoir tenu pendant de nombreuses années un café
près de l’église Notre-Dame, il prendra une retraite bien
méritée à Saint-Laurent du Var.

Interrogé des centaines de fois sur ses fameux 3 buts contre
le Real, il restait modeste et surtout n’oubliait jamais de citer
ses co-équipiers qui lui avaient permis de réaliser ce
hat-trick. Un exemple de plus de la grandeur de cet homme.

Michel OREGGIA

Vic a joué 252 matchs de D1 (89 buts, record du club), 33 matchs de Coupe

de France (16 buts) et 11 matchs de Coupe d’Europe (5 buts). Plus 87 autres

matchs (amicaux, tournois,… où il marque 50 buts).

Vic avec GENTO, le capitaine du REAL
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FETE DU CDS
Du beau monde !

Le lundi 26 avril dernier, le Club des Supporters de l’OGC
Nice invitait une nouvelle fois ses adhérents (et leurs
enfants) à sa traditionnelle fête pour y rencontrer la
direction, les joueurs et le staff du Gym : gros succès
d’affluence pour ce cru 2010, en présence de nombreux
joueurs !

Dans le superbe cadre du Restaurant des Palmiers, à Nice,
tous les présents ont pu apprécier l’excellent accueil que
Mme et M. BIGOTTI, propriétaires du lieu, et leur équipe nous
ont réservé. Salles magnifiquement ordonnées, tables
présentant des mets tous plus appétissants les uns que les
autres, bref un vrai bonheur ! (cf. photos 1 à 3)

« France Bleu Azur », radio qui, tous les lundis, nous propose
son programme « 100% Aiglons » avait carrément transporté
son studio sur place et y a ainsi réalisé l’émission en direct.
Aux habituels intervenants par téléphone, se sont ajoutés
dirigeants, joueurs anciens et nouveaux, et supporters du
Gym présents. (cf. photos 4 et 5)

Puis les discours commencèrent. José BOETTO, après avoir
souhaité la bienvenue à tous, fit un tour d’horizon complet
du CDS qu’il préside (résumé des activités, présentation des
membres du Conseil d’Administration, projets), puis il passa
la parole à Régis (qui parla des animations), Solange (des
déplacements) et à Michel qui évoqua le magazine «Issa
Nissa » dont il assure la rédaction en chef, avant d’appeler
sur le podium 4 « anciens » qui remportèrent le titre de
Champion de France en 1959. Nous eûmes tous une pensée
pour un autre ancien, Vic NURENBERG, qui nous avait
malheureusement quittés quelques jours auparavant. 

José remit un bouquet de fleurs à Virginie ROSSETTI,
Directrice de la Communication de l’OGCN (cf. photo 6),
témoignage des remerciements du CDS envers celle qui est
toujours à notre écoute et nous aide à réaliser nos projets
avec le club.

Le Docteur Marouane BOULOUDHINE (cf. photo 7), Conseiller
Municipal et Subdélégué à la Santé et aux Sports de la Ville
de Nice, qui représentait le Maire et Ministre Christian
ESTROSI, nous parla du futur stade et nous a promis de nous
aider à obtenir le soutien publicitaire de la Ville de Nice :
merci ! 

M. Patrick ALLEMAND (cf. photo 8), Premier Vice-président
de la Région P.A.C.A et Conseiller municipal de Nice, nous
assura du soutien, toujours renouvelé, du Conseil Régional
qu’il représentait.

Madame Dominique BOY MOTTARD (cf. photo 9), Conseillère
générale du Canton de Nice 7 (où nous nous trouvions) fit
part de sa joie d’être présente et excusa son mari Patrick,
fervent supporter du Gym mais retenu par une réunion.

M. Auguste VEROLA, figure bien connue de la politique
Niçoise, Conseiller Général des Alpes-Maritimes aux côtés de
M. Eric CIOTTI, rendit lui aussi hommage à Vic NURENBERG.

Le Directeur Général de l’OGC Nice, Patrick GOVERNATORI,
intervint pour parler du futur du club, suivi du staff (Eric ROY,
René MARSIGLIA, Frédéric GIORIA, Bruno VALENCONY),
(cf. photo 10) et la touche finale fut la remise par Solange
d’une plaque de remerciements du CDS (cf. photo 11) à notre
emblématique capitaine Olivier ECHOUAFNI (voir photo en
couverture du magazine).

Les buffets nous tendaient les bras, il était temps de s’y
intéresser…

Une tombola permit à d’heureux gagnants de repartir avec
un maillot ou un ballon dédicacé.

Merci à tous les participants d’avoir partagé ces moments de
ferveur « rouge et noire » et à la prochaine fête !

Stand de la « Boutique des Supporters » : des articles prisés
Le CDS est présent en ville, grâce à la boutique de la rue Arson. Une gamme inédite
et exclusive y est disponible : T-shirt, casquette,… Tous les articles de ce stand y sont
disponibles : n’hésitez-pas à venir y faire vos emplettes !

44, bis rue Arson - 06300 Nice - Tél : 04 92 04 87 13
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Patrick GOVERNATORI

et François FOUGERON

(porte-parole du CDS)

Une partie de l’assistance

Fred avait monté la boutique du CDS

Marouane BOULOUDHINE, Conseiller Municipal Subdélégué à la Santé et aux Sports, représentait

le Maire de Nice, et Auguste VEROLA, Conseiller Général, représentait le Président du Conseil

Général des Alpes-Maritimes. Autour d’eux, le “staff” de l’OGCN : Eric ROY, René MARSIGLIA,

Frédéric GIORIA et Bruno VALENCONY.
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José BOETTO
et Virginie ROSSETTI

Une partie du Conseil d’Administration du CDS (manquent Alex, Pierre, Louis, Régis)au milieu des anciens joueurs : Alain CORNU, Pancho GONZALEZ, Christian2, Jean-Pierre ALBA,Jérôme, Michel, Christian1, Papa BARROU, Claude, François, Frédéric, José.
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Louis-Gonzague ARSON (1814-1865) est le fils de Pierre-
Joseph, un Avignonnais qui quitta la « Cité des Papes »
pour ne pas servir la Révolution et l’Empire. L’exilé
ouvre, à Nice, une banque et
réussit dans les affaires grâce
aux relations de sa femme,
Catherine LANDERER, fille
d’une famille de puissants
négociants de la cité. Pierre-
Joseph possède de vastes
propriétés dont celle de Saint-
Barthélemy, aujourd’hui siège
de l’Ecole Nationale d’Art
Contemporain, la fameuse Villa
Arson. 
Personnage un peu original, il
soutient les travaux d’un savant
polonais WRONSKI et échange
alors une rente annuelle viagère
contre la certitude d’être initié au
grand secret sur l’Absolu que
détiendrait ce philosophe
mathématicien ! BALZAC s’inspire
du père de Gonzague pour créer
le personnage du banquier
Balthazar CLAËS dans son roman
«La recherche de l’Absolu». Sans
lien avec ce fait d’armes littéraire, Pierre-Joseph est
anobli en 1830 (ARSON de Saint-Joseph) et devient
Commandeur de l’Ordre de Saint-Maurice.
Le fils, Louis-Gonzague est un juriste qui ne dédaigne pas

tâter de la poésie. En 1855, il s’associe avec Alphonse
KARR, en exil à Nice, un émigré français et républicain qui
a fuit la France en 1851 après le sanglant coup d’Etat du

futur NAPOLEON III. Tous deux
lancent le périodique « La Terre
Promise» (sous-titre : «La Gazette
de Nice»). Alphonse KARR se retire
rapidement du journal désormais
quotidien et dont le titre unique
devient, en 1858, « La Gazette de
Nice». Si le journal déclare à la «
une » s’assurer le concours des
LAMARTINE, Alexandre DUMAS,
père et fils, Georges SAND,…
Gonzague en est pratiquement le
seul rédacteur!
Le Chevalier est hostile au
rattachement de Nice à la France
mais ses vues de financier et son
sens des intérêts économiques
niçois l’entraînent vers un
projet original. Quand il perd
l’espoir de voir son Comté
demeurer lié à la maison de
Savoie, il en demande

quasiment l’indépendance et il
bataille dans sa gazette contre l’idée d’une réunion

de Nice à la France. Elu au Conseil Municipal en 1860,
il réussit à devenir assesseur de la « Giuntà  Municipale»
ou Commission municipale permanente du Conseil de la
Ville.
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Un document très rare représentant
probablement le Chevalier Louis-Gonzague
ARSON - Bibliothèque de Cessole-Musée
Masséna, Nice

RACINES 

Gonzague ARSON,
un chevalier dans
la tourmente

Journal « La terre promise »
(gazette de Nice) - Archives Municipales

RACINES 

Gonzague ARSON,
un chevalier dans
la tourmente
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ARSON, en sa qualité de Conseiller, rédige une adresse
au Roi Victor EMMANUEL II, qu’une délégation de la
Commission porte solennellement à Turin au souverain :
la «Giuntà» prie ce dernier de garder Nice et si cela
s’avérait impossible, de rendre le Comté neutre dans le
cadre d’un traité international garanti par les puissances
européennes. Il réclame en fait un gouvernement
autonome pour un Comté bénéficiant d’un statut de
neutralité (15 mars 1860).
Le journal «L’Avenir de Nice» pro-français, dirigé par
Auguste CARLONE, a compris que l’ennemi le plus
sérieux n’est plus le quotidien «Il Nizzardo» pro-
piémontais mais la gazette d’ARSON, «officiellement
autonomiste» comme le dit André COMPAN.
Dans le Comté, la cause semble entendue, le traité de
Turin est rendu public le 24 mars 1860 : NAPOLEON III et
Victor EMMANUEL II officialisent l’accord scellant le sort
de Nice et de la Savoie, ces territoires feront l’objet d’une
cession à la France. Une consultation des populations est
prévue selon un plébiscite: les Niçois vont s’exprimer au
suffrage universel direct masculin. Victor EMMANUEL II
délie ses sujets de leur serment de fidélité alors que de
nombreux négociants sont favorables à l’Empire français.
L’Evêque, Monseigneur Jean-Pierre SOLA, déchargé par le
Roi du serment par lui prêté, engage directement les
prêtres du diocèse à voter « oui » et à transmettre le
message à leurs ouailles. Ce revirement est d’importance
dans un pays profondément catholique où le clergé est à
99% niçois et d’une manière générale assez docile. Le
prélat vise également ARSON et ses partisans en les
déclarants « aussi ennemis de l’Italie que de la France»
avec leurs promesses fallacieuses et l’Evêque considère

que «convaincus de l’absurdité de l’aventure, les Niçois
repousseront cette proposition». 
Pris dans la tourmente, le Chevalier prône «l’abstention
vigoureusement» lors du plébiscite des 15 et 16 avril 1860
et si le « oui » pour la France l’emporte à plus de 99% des
votants, on ne manquera pas de constater que près d’un
électeur sur cinq ne se rend pas aux urnes.
D’autre part, les conditions et procédures de votation ne
correspondent pas à notre vision actuelle d’opérations
électorales (voir Issa Nissa N°23 de mars 2008). Son
principal adversaire, le banquier pro-français Auguste
CARLONE, écrit au sujet de Gonzague : «Il voulait faire de
Nice une nouvelle Athènes, un Etat cosmopolite et
indépendant...». Gonzague ARSON de SAINT-JOSEPH
s’intéresse après 1860 à l’urbanisation du quartier du
Port, lutte pour l’installation d’une gare de chemin de fer
à Riquier avec tant de passion qu’il se bat en duel en 1861
avec A. MAZON, rédacteur en chef du journal successeur
de «L’Avenir» de Nice le francophile «Messager de Nice»,
appliquant sans concession la devise des ARSON que

l’on peut lire sur la chapelle
funéraire familiale dans le
cimetière Saint-Barthélemy
«Tam fortis quam ardens»
(Aussi fort qu’ardent).

Claude ROMAN

Blason de la famille
ARSON de SAINT-JOSEPH

Dans le quartier Saint-Barthélemy, la Villa ARSON à la fin du XVIIIème, par Urbain GARIN de COCCONATO - Bibliothèque de Cessole-Musée Masséna, Nice
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TRIBUNE LIBRE

A l’intersaison 2009/2010, KANTÉ et ROOL s’en vont
(ces départs s’ajoutent à ceux de LLORIS, EDERSON,
BALMONT, KONÉ et consorts au cours des saisons
précédentes) et nos actionnaires recrutent un
entraîneur débutant, puis disent avoir cassé le
"portefeuille" parce qu’ils ont fait venir le seul
MOUNIER...

Résultat, l’équipe s’est appauvrie d’année en année,
alors que notre état d’esprit et notre collectif étaient
loués lors de la remontée. A accorder trop d’importance
à la médiatisation, on passe du discours minimaliste
des années passées (classement-budget) à un discours
«  on veut l’Europe  », alors qu’on ne renforce pas le
groupe.

Et puis, Maurice COHEN est débarqué, un équipage
familial se met en place, la nouvelle ère de notre club a
commencé... De déclaration en déclaration (Nice-Matin,
FR3), Gilbert STELLARDO nous affirme qu’on lui a
imposé de conserver RÉMY (Supporters, COHEN...),
qu’on lui a imposé MOUNIER (Supporters, COHEN...),
que ses milieux de terrain sont « à l’ouest" et que ses
défenseurs sont des remplaçants....

Vraiment opportun pour le "management" et la
"motivation" du groupe pour les matchs à venir (le Gym
ne comptant que 4 points après 6 journées). Quoi qu’il
en soit, le pool d’actionnaires maintient "encore", sa
confiance au coach..., et nous sommes heureux
d’apprendre qu’une place en "milieu de tableau" est
notre objectif (ambition quand tu nous tiens).

Et suivent les résultats en dents de scie (4 victoires de
rang, suivis de 4 défaites et 2 nuls) avant l’humiliation
d’une élimination en Coupe de France par…
PLABENNEC  ! Ponctuée par une déclaration dans le
Nice-Matin du jour : "cela aurait pu être mieux, mais
cela aurait pu être pire"...

Et nous arrivons à l’épisode Monaco-Nice. Le dimanche,
selon le Président du Gym, les supporters niçois
méritent de « prendre des coups », mais le lundi « pas
un des fautifs n’est membre d’un groupe de
supporters  ». A mettre en parallèle avec les propos
tenus sur Loïc RÉMY au mercato d’hiver : « on a résisté,
il reste à Nice », suivi dans la même phrase d’un « si on
avait su on s’y serait pris autrement… »

Double communication : le tout et son contraire dans la
même phrase, le club part à vau-l’eau.

Toutefois, comme il n’y a aucun risque sportif (6 points
d’avance sur Le Mans…), énervé par l’attitude de
certains des nôtres influencés par je ne sais quel ancien
dirigeant ou la « passivité » d’autres enfin reconnus et
satisfaits de leur relation avec celui qui nous sert
d’entraîneur, je me retire dans ma tente en attendant
des jours meilleurs sur le plan sportif et où nos tribunes
retrouveront leurs rêves d’antan…L’entraîneur, lui, a
toujours la confiance des dirigeants….

Mais tout cela a confirmé la rupture qui était
consommée entre les supporters et le Gym (dirigeants
et joueurs). Le degré d’implication de ceux qui nous
représentaient sur le terrain (et en dehors) pouvait sans
conteste être remis en cause. 

Un mois plus tard, Didier OLLÉ-NICOLLE, homme bien
mis, au look  de « gendre idéal » et venu dans un club de
L1 en débordant d’ambition est débarqué. Accueilli l’été
précédent par un Président emblématique  (Maurice
COHEN) qui lui avait fait cadeau d’un recrutement à
rappeler : arrivées de MABIALA, QUARTEY, PAISLEY et
CANTAREIL... nos dirigeants actuels (plus performants
que jamais), entre menace et exclusion, se séparent de
lui, alors que les 5 points d’avance et le match au Mans
qui arrive nous permettent, à mon avis, un maintien
sans soucis, et font arriver aux manettes, un triumvirat
« local » : ROY, GLORIA et MARSIGLIA.

Retour sur
une saison “d’enfer”
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Et le samedi au Mans, après huit années de L1, le
"match de la mort" accouche d’un vainqueur (nous) et
d’un relégué (eux) sur un pénalty non signalé et un but
sur exploit individuel de notre vedette (RÉMY).

En plus de nous assurer le maintien, le triumvirat, par la
présence de Fred, nous rappelle qu’un jour nous avons
gagné quelque chose… Pour le reste cela nous rappelle
aussi 2005 quand il était l’adjoint de BUSCHER (autre
situation de sauvetage) démontrant ainsi que notre club
progresse…

Car, si en 2005 il y a eu l’interlude BUSCHER et le
sauvetage du club en 4 matches et « au revoir et merci »,
nos dirigeants, aussi piètres communicants
qu’hésitants dans leurs choix, nous déclarent
maintenant que l’interlude ROY : 3 matches – 3
victoires, sera lui aussi suivi d’un « au revoir et merci ».

Maintenant que le groupe de Niçois nous a sauvés, l’on
nous affirme vouloir un nouvel homme fort
(décidément, les licenciements doivent être gratuits…).
Quoique entre-temps, dans une nouvelle valse
hésitation, l’on nous ait informés « que le staff actuel
pouvait être maintenu », l’on nous dresse maintenant
une « short list » où, à l’exception de Daniel SANCHEZ,
on prend peur quant au peu de jeu proposé (BAUP) ou
la « politique long terme » représentée par un «
COURBIS », vieux routier de retour. 

Enfin, nonobstant le fait qu’un entraîneur doit être
porteur d’un projet sportif (objectifs) et d’une marque
de fabrique (fond de jeu), on nous déclare que
l’entraîneur devra nous « amener au nouveau stade ».
Décidément quand une idée fixe prend le pas sur l’ordre
naturel des choses, on en oublie la réalité.

Comme vous le lisez, je montre ostensiblement une
certaine impatience quant au devenir de notre club.

En effet si celui ci, depuis 2002, passe devant la DNCG
sans soucis, il a du mal à redorer son palmarès.

Il serait temps de s’imposer un objectif sportif autre que
celui d’arriver au nouveau stade, sous peine de
décourager l’espoir de tout un peuple qui s’était
affirmé, notamment en 2006 avec 20.000 Niçois au
stade de France en finale de la Coupe de la Ligue.

Enfin, pour ne pas perdre de vue la triste réalité
financière, il serait de bon ton de voir arriver cet été,
outre un nouveau coach (puisqu’il en sera ainsi…), un
groupe renforcé de deux ou trois joueurs apportant un
réel « plus » à l’équipe.

En un mot comme en plusieurs  : Messieurs les
Dirigeants, pour nous faire rêver, ayez les moyens de
nos ambitions ou passez la main.

François FOUGERON,
Alias Pablito Fedel  

“Au CŒUR de
NICE NORD”

Association

19, bd Mantéga Righi - 06100 nice
www.aucoeurdenicenord

aucoeurdenicenord@live.fr

06 63 04 96 54DOMINICI Christophe

La Fine Fourchette
RESTAURANT

PIZZA AU FEU DE BOIS
TERRASSE OMBRAGÉE

89, bd de Cessole - 06100 NICE - 04 92 07 05 32
Ouvert du mardi midi au dimanche midi

Diffusion de tous les matches

de la Coupe du Monde 2010
sur grand écran

Siège social : “L’Antinéa” 95, bd de Cessole - 06100 NICE
Tél. 04 92 09 78 09 - Fax : 04 92 09 78 00

Agence Mandelieu : 97, av. Marcel Pagnol - 06210 MANDELIEU
Tél. 04 93 49 20 99 - Fax : 04 93 48 98 87

Siège social : 23, rue du Soleil - 06100 NICE
Tél. 04 93 52 68 34 - Fax : 04 93 44 60 06

Agence Mandelieu : 97, av. Marcel Pagnol - 06210 MANDELIEU
Tél. 04 92 97 65 10 - Fax : 04 93 48 98 87



Au CDS certains gagnent

à être (re)connus !

Avant Nice-Lorient
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Côtes de Provence

Caveau

Dégustation

Vente

Ouvert 6 jours sur 7

Tél. 04 94 59 68 65
Fax. 04 94 69 74 35
Route de Cabasse
83340 Flassans/Issole



Toutes les infos :
www.lignesdazur.com

et

Départ du terminus
pour le stade du Ray
environ 2 heures avant
le match. Retour assuré
à la fin du match.

Allez encourager
votre équipe

en tram
ou en bus

avec les lignes

L’aller-retour
au stade du Ray pour

seulement 2€…
Tous les titres& abonnementsLignes d’Azur sontégalement valables surles “lignes foot”

…et pour les supporters
en voiture, profitez aussi

des parcs relais Parcazur :
C’est compris dans

le prix de votre trajet
A/R à 2e !
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